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ÉDITO

Chères lectrices, chers lecteurs,

Il y a quelques semaines, nous nous sommes retrouvés avec 
plaisir à la Roche-sur-Yon pour les Assises de printemps 
2018. Ce moment de retrouvailles et de rencontres est 
un temps institutionnel fort pour tous les dirigeants de la 
fédération. Outre ces échanges informels, toujours aussi 
riches et qui permettent souvent de faire avancer bon 
nombre de situations, les Assises sont un réel moment de 
formation pour les responsables de territoires et d’activités. 
Il est important que chaque participant puisse y trouver 
de nouvelles pistes et solutions afin de repartir avec de 
nouveaux projets.

Les temps de formation représentent en général des 
parenthèses dans nos vies. Que nous soyons plus ou moins 
jeune, bénévole, salarié, animateur, dirigeant ou juge, partir 
en formation c’est prendre la décision de consacrer un 
temps pour soi afin de progresser et développer de nouvelles 
compétences. Bien que la formation soit dense, elle sera également une pause dans la 
vie de la personne. Ce sera peut-être un moment d’interrogation, voire de remise en 
question. Suite à quoi, elle se sentira plus outillée, plus apte, plus capable d’assumer sa 
mission, quelle qu’elle soit. C’est ce qui fait avancer et grandir chacun de nous.

Toutes les formations proposées par la fédération (animateurs, juges, dirigeants, 
jeunes, etc.) sont construites pour répondre aux besoins des territoires, des activités, du 
renouvellement des dirigeants. Cette adéquation entre besoins et offres de propositions 
n’est pas toujours simple à faire vivre, mais elle en devient primordiale. Elle ne peut se 
réaliser qu’en concertation avec tous les acteurs et participants.

À travers cette construction parfois un peu laborieuse, il ne faut jamais oublier les 
objectifs de nos formations. Elles doivent être avant tout à votre service, pour que chaque 
bénévole et salarié de la fédération puisse s’épanouir en tant que personne à travers la 
mission qui lui a été proposée (et qu’il a accepté ou qu’il acceptera), tout en menant et 
réalisant cette dernière le mieux possible.

FORMATIONS … À VOTRE SERVICE !

ANNE-MARIE LEMOINE,
VICE-PRÉSIDENTE 
EN CHARGE DES 
FORMATIONS
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AGENDA
MAI :
LE 5 
•  COUPE NATIONALE INTERCLUBS DE GYMNASTIQUE 

MASCULINE À BRIGNAIS (69)
• FESTIVAL ARTS EN FÊTE À BERGERAC (24)
DU 5 AU 6 
•  FINALES NATIONALES DE FOOTBALL SÉNIORS À MARSEILLE (13)
DU 10 AU 12 
•  COUPES NATIONALES DE BASKET VÉTÉRANS  

À BAGNOLET (93)
DU 18 AU 20 
• GRAND PRIX NATIONAUX DE MUSIQUE À JANZÉ (35)
• RENCONTRES NATIONALES DE DANSE À MOUVAUX (59)
DU 18 AU 21 
•  RENCONTRES NATIONALES DE RANDONNÉES ET ACTIVITÉS DE 

PLEINE NATURE DANS L’ARIÈGE (09)
DU 19 AU 20 
•  CHAMPIONNAT NATIONAL DE TENNIS DE TABLE À OBERNAI (67)
• CHAMPIONNAT NATIONAL DE NATATION À VITTEL (88)
• COUPES NATIONALES DE BASKET JEUNES À AVON (77)
DU 19 AU 21 
•  CHAMPIONNAT NATIONAL I ET II DE GRS  

À CHÂLONS-EN-CHAMPAGNE (51)
DU 26 AU 27 
•  CHAMPIONNAT NATIONAL INDIVIDUEL MIXTE DE 

GYMNASTIQUE À SAINT-ETIENNE (42)

• CHAMPIONNAT NATIONAL DE JUDO À CHAMBÉRY (73)

DU 30 AU 31 
•  CHAMPIONNATS NATIONAUX VÉTÉRANS DE BOULES 

LYONNAISES À CHÂBONS (38)

JUIN :
DU 2 AU 3 
• CHAMPIONNAT NATIONAL III DE GRS À SAINT-ETIENNE (42)

DU 15 AU 17 
•  CHAMPIONNAT NATIONAL PAR ÉQUIPES DE GYMNASTIQUE 

FÉMININE (F-F1) ET MASCULINE À BOURGOIN-JALLIEU (38)

DU 16 AU 17 
•  FINALES NATIONALES DE FOOTBALL VÉTÉRANS  

À CLAYE-SOUILLY (77)

DU 23 AU 24 
•  FINALES NATIONALES DE FOOTBALL U9/U11/U13  

À GIÈRES ET À SAINT-MARTIN D’HÈRES (38) 

•  CHAMPIONNATS NATIONAUX DE BOULES LYONNAISES  
À L’ETRAT (42)

•  CHAMPIONNAT NATIONAL JEUNES DE TIR À L’ARC  
À BRUMATH (67)

LE 23 
•  CONCERT DU 120ème ANNIVERSAIRE DE LA FÉDÉRATION  

À L’ÉGLISE DE LA MADELEINE À PARIS (75)

DU 30 AU 1er JUILLET 
•  CHAMPIONNAT NATIONAL PAR ÉQUIPES DE GYMNASTIQUE 

FÉMININE (F2-F3) À VALOGNES (50)

OSER ENSEMBLE AUTREMENT

Affiliée à la fédération depuis 2016, 
l’association Osons ensemble autrement 
a été créée à l’initiative d’un groupe de 
réflexion au sein du comité départemental 
de Franche-Comté.
Issue de la rencontre des commissions de 
gym form’ détente et de santé bien-être 
mieux-être, cette réflexion a conduit à 

PLUS D’INFORMATIONS :

www.fscf-bfc.fr  
Facebook : OsonsEnsembleAutrement

favoriser l’épanouissement personnel, le 
lien social et la solidarité. 
En s’appuyant sur des animations liées 
à la santé et au développement durable, 
l’association cherche à :

•  Mettre en œuvre  un travail de transversalité 
dans le domaine de la multi activité,

•  Mettre en place des temps forts d’information 
sur la santé et le développement durable, 

•  Proposer des formations et un réseau de 
compétences,

•  Accompagner des projets d’animation 
avec la fédération et d’autres partenaires.

Ouverte à toutes et à tous, l’association 
souhaite favoriser les échanges 
intergénérationnels. Des activités sous 
forme d’association de disciplines 
sportives et/ou culturelles sont proposées :  
par exemple, une sortie vélo de 30km avec 
un moment d’échanges sur sa pratique et 
ses bienfaits.
À l’heure actuelle, l’association est 
porteuse d’un projet en milieu rural forme 
et bien-être en collaboration avec la 
création d’une maison de santé.
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ÉCHOS

DE NOUVEAUX VISAGES AU SIÈGE

UNE INAUGURATION ATTENDUE

Diplômée d’une école de commerce, 
Lucie Renault devient la nouvelle 
responsable du pôle promotion et 
développement de la fédération. 

Lucie a travaillé pendant 7 ans 
dans un cabinet de conseil et 
d’événements sportifs où ses 
principaux clients étaient des 
acteurs du monde du football (FFF, 
PSG, etc.). 

Elle est désormais en charge 
de l’ensemble de la communication institutionnelle, digitale, 
relations presse, marketing et partenariat. Lucie a pris également 
en charge l’ensemble du développement de la fédération avec la 
coordination du projet de développement fédéral. 

En février dernier, l’Élan Sportif et Elfes de 
Limoges (ESEL) a inauguré ses nouveaux 
locaux. Plus de 900 m2 de surface, dont 500 
dédiés à la gymnastique, ont été refaits 
à neuf avec des équipements dernière 
génération.
Bernard Troubat, son président, 
accompagné de Christian Babonneau, 

président de la fédération, et de Dominique 
Joly, vice-présidente déléguée aux activités 
gymniques et d’expression, ont ouvert 
cette soirée inaugurale placée sous le 
signe de l’émotion, du dynamisme et du 
professionnalisme.
Plus de 500 personnes assistaient 
à l’évènement, dont de nombreuses 

Accompagnée d’Arthur Boileau et de Laurence Sauvez, elle 
coordonne la direction au sein de la fédération.

Tout droit sortie d’un master information-
communication effectué à l’Université 
Paul Valéry de Montpellier, Joséphine 
Lhopitault a rejoint la fédération début 
janvier dernier pour un poste de chargée 
de communication, sous la coordination 
de Caroline Paradis au sein du pôle 
promotion et développement. 
Parmi ses missions, elle assure la 
communication via les relations-
presse, les actions de communication 
sur les activités, formations et actions 
transversales, et prend en main la 
réalisation du journal Les Jeunes.

personnalités locales : le préfet et la 
sénatrice de la Haute-Vienne, le président 
du Conseil départemental de la Haute-
Vienne, l’adjointe au maire de Limoges 
ainsi que plusieurs élus locaux et 
représentants du monde associatif.
Pour débuter cette cérémonie, un petit 
film retraçant l’histoire de l’association 
a été proposé aux convives. Par la suite, 
après avoir dédié un temps fort à André 
Manigaud, son prédécesseur récemment 
décédé, Bernard Troubat a remercié toutes 
celles et ceux qui se sont investis dans la 
réalisation de ce projet depuis plus de 10 
ans, ainsi que les contributeurs à l’histoire 
du club. Le président a également rappelé 
les enjeux financiers puisque le bâtiment 
et ses aménagements ont été financés à 
plus de 60% par l’association.
C’est non sans émotion que le traditionnel 
couper de ruban a eu lieu sous une 
salve d’applaudissements. L’ESEL fait 
désormais figure de grande dans le 
paysage associatif local.

RENOUVELLEMENT DU PARTENARIAT ENTRE LA FSCF  
ET GYMNOVA JUSQU’EN 2024
En renouvelant sa convention de partenariat 
avec la Fédération Sportive et Culturelle de 
France, GYMNOVA lui accorde une nouvelle 
fois sa confiance. GYMNOVA reste  donc un 
des fournisseurs officiels de la FSCF pour le 
secteur des activités gymniques.

La FSCF et GYMNOVA partagent de 
nombreuses valeurs et principes 
fondateurs que sont la pratique sportive 
en sécurité, le développement durable 
et l’épanouissement de chacun. Par ce 
partenariat, les deux signataires visent 

à encourager et promouvoir la pratique 
de la gymnastique par un soutien des 
manifestations nationales féminines et 
masculines de la FSCF.
Ce soutien se traduit par un prêt de matériel 
gymnique (plateaux complets) sur la base 
des normes de la Fédération Internationales 
de Gymnastique sur plusieurs compétitions 
et ce, chaque année jusqu’en 2024. 

À travers ce partenariat récemment signé 
pour une durée de 6 ans, les licenciés de 
la FSCF peuvent pratiquer la gymnastique 
dans des conditions optimales lors des 

manifestations nationales. Les associations, 
quant à elles, peuvent profiter du partenariat 
pour investir dans du matériel de qualité.

Les deux entités s’associent afin de répondre 
au mieux aux besoins des pratiquants ainsi 
que ceux des dirigeants de la fédération. 
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LE HANDISPORT À L’HONNEUR
La ville de Saint-Nazaire a accueilli la journée 
portes ouvertes Handisport organisée par 
l’Alerte de Méan, le comité départemental 
Handisport de Loire-Atlantique et le 
comité régional des Pays-de-la-Loire de la 
fédération. Aménagés pour l’occasion, les 
locaux de l’association ont accueilli plus de 
70 personnes dans une ambiance conviviale 
et chaleureuse.
Pour faire vivre cette journée, des animateurs 
du comité départemental Handisport ont 
programmé des rencontres et pratiques 
constituées autour de trois disciplines 
sportives : la boccia, la sarbacane et le tir à 
l’arc.
Avec la création d’une section handisport, 
l’Alerte de Méan se donne pour objectif 
d’ouvrir ses portes à un nouveau public, les 

DÉPART DE CATHERINE BONDU,  
DIRECTRICE DE L’INSTITUT FORMA’
Après 13 années au comité régional des Pays-
de-la-Loire, Catherine Bondu avait rejoint 
le siège de la fédération en 2007 en qualité 
de coordinatrice pédagogique, à l’époque de 
la mise en place des premières formations 
professionnelles à la fédération. Elle a 
ensuite pris les missions de responsable 
du service formation en 2010, service qui 
pilotait alors les formations fédérales et les 
formations professionnelles. 
Interlocutrice des commissions nationales et 
des structures territoriales pour le domaine 
de la formation, elle a pris la direction de 
Forma’ lors de la création de l’institut de 

PLUS D’INFORMATIONS :

www.alertedemean.org

RENCONTRE ANNUELLE DES RÉFÉRENTS SANTÉ RÉGIONAUX
Partage d’expériences, transmission 
de nouveaux outils fédéraux, avancées 
de la commission, bilan et projets, 
furent au cœur des discussions de la 
rencontre annuelle des référents santé 
des territoires.
Venus des régions Hauts-de-France, 
Ile-de-France, Auvergne-Rhône-Alpes, 
Provence Alpes-Côte-d’Azur, Centre-
Val-de-Loire et Grand-Est, les référents 
santé ont été accueillis à Lyon pour 
une journée, avec les membres de la 
commission Santé. Les régions Nouvelle-
Aquitaine et Bourgogne Franche-Comté 
étaient représentées par des membres 
de la commission nationale.
Chacun a pu exprimer ses besoins, son 
expérience, ses difficultés, mais aussi ses 
réussites territoriales. Un tour d’horizon 
des documents fédéraux existants pour 

promouvoir, présenter et coordonner le 
programme santé Atoutform’ ainsi que 
leurs modalités d’utilisation a permis à 
chacun de faire un état des lieux précis 
des outils à sa disposition.
Anne Besnier, membre de la commission 
nationale santé, a présenté un 
programme et un cursus de formation 
sport santé en milieu aquatique.
Marjolaine Kazouit, chargée de mission 
nationale santé, est intervenue sur 
le nouveau service aux territoires 
qui remplace l’ancien week-end de 
passation, organisé depuis 2015 par la 
fédération. Il prendra la forme d’une 
formation à distance par visioconférence 
entre les territoires et Marjolaine 
Kazouit, et permettra à chaque territoire 
d’être accompagné dans le déploiement 
du programme santé Atoutform’, en 

fonction de ses réalités locales et de 
l’équipe disponible pour ce faire.
La présence d’élus du territoire, de 
référents santé, d’animateurs, de 
porteurs de projets, etc. est vivement 
souhaitée lors de cette formation, 
de manière à ce que le programme 
Atoutform’ soit considéré et compris par 
tous. 
Ainsi, la volonté politique territoriale 
de déploiement d’une nouvelle offre 
d’activités de prévention santé se verra 
affirmée par la présence de tous autour 
de la table.

personnes en situation de handicap moteur, 
auditif ou visuel. Fondée en 1911, l’Alerte de 
Méan est l’unique association multi activités 
de la ville de Saint-Nazaire. 
Elle propose différentes disciplines sportives 
et artistiques affiliées à la fédération 
telles que le torball, la randonnée ou 
la zumba. Actuellement, elle compte 
à son actif plus de 500 licenciés et  
50 bénévoles. La section handisport devrait 
ouvrir ses entraînements en septembre 
prochain.

formation de la fédération en 2012. Depuis 
2014, elle a conservé la seule direction de 
Forma’ du fait de l’extension des formations 
professionnelles mises en œuvre. Avec la 
conviction des valeurs du projet fédéral, elle 
a largement contribué à la reconnaissance 
de l’action fédérale dans le domaine de 
la formation auprès des partenaires de la 
fédération. 
Catherine a choisi de partir vers d’autres 
horizons professionnels. Le personnel du 
siège s’est rassemblé le 13 février pour 
marquer son départ et lui souhaiter une 
réussite dans ses nouveaux projets.
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LA FSCF EN RECHERCHE PERMANENTE D’ARCHIVES

EMAIL : L’IMPACT SUR LA PLANÈTE

CARNET
DÉCÈS
Daniel Lapaix, mari de Malou Lapaix (membre de la commission 
nationale de natation) est décédé en janvier dernier. Il fut en 1995 et 
pendant 12 ans président général de l’Armoricaine de Brest, après 10 
années à la présidence de la section natation de la même association.

Mirko Petric est décédé en janvier dernier, un mois après son épouse. 
Il avait près de 90 ans. Il fut président de l’Elan d’Arcueil tennis de table 
pendant plus de 50 ans, jusque dans les années 2000 et constituait 
un tandem efficace avec Pierre Lalande à la tête de cette association.

Gabriel Girard, membre depuis toujours de la Fraternelle 
de Bourgouin-Jallieu (38) qu’il présida de 1967 à 1998, est 
décédé en mars dernier. L’action de ce grand humaniste resta 
quotidiennement inspirée par la spécificité éducative de la 
fédération. 

Jean-Louis Latour, président de l’Avenir de Ponthierry (77) 
depuis 1996, est décédé en mars dernier. Son enthousiasme et 
son dévouement furent la cause du remarquable développement 
d’une association jusque-là un peu figée dans le passé. 

ÉCHOS

La correspondance via les courriers 
électroniques est aujourd’hui totalement 
démocratisée. Cela n’est pas sans 
conséquences sur l’environnement. Depuis 
2011, des études sont menées pour tenter 
de quantifier et de qualifier la nature de leur 
impact environnemental. Cela se traduit 
essentiellement par une consommation 
d’énergie assez incroyable et par une 
utilisation non négligeable des énergies 
fossiles. 

PLUS D’INFORMATIONS :

Pour toutes informations complémentaires :
• par mail : histoire.patrimoine@fscf.asso.fr,  
• par courrier : FSCF Bureau Histoire et 
Patrimoine – 22 rue Oberkampf 75011 PARIS.

La commission nationale Histoire et 
Patrimoine de la fédération est en recherche 
permanente de nouvelles archives, c’est 
pourquoi elle fait appel aujourd’hui à tous 
ses membres. 

En quelques chiffres :
•  Chaque heure, près de 10 milliards  

d’e-mails sont envoyés.
•  En 2015, 205 milliards d’e-mails (hors 

spams) ont été envoyés chaque jour et 
il devrait y en avoir 40 milliards de plus 
chaque jour en 2019 !

•  Un e-mail parcourt en moyenne 15 000 km 
de câbles. Un e-mail de 1 Mo envoyé à  
1 personne consomme l’équivalent d’une 

ampoule de 60 Watts qui est en fonction 
pendant 25 minutes.

•  Ce même e-mail consomme 6 grammes 
de pétrole, 10 grammes de fer et produit 
15 à 20 grammes de CO2, connu pour ses 
conséquences sur l’effet de serre.

•  Les spams consomment autant d’énergie 
que 2 millions de foyers américains. 

Comment améliorer les pratiques pour 
diminuer l’impact sur les échanges 
électroniques ?
•  Stocker les données en local, c’est-à-dire 

sur les disques durs plutôt que sur des 
serveurs.

•  Nettoyer régulièrement la boîte mails et 
installer un logiciel anti-spams.

•  Limiter l’envoi de pièces jointes. Optimiser 
la taille des fichiers et/ou préférer la 
création de liens de redirection.

•  Limiter au maximum le nombre de 
destinataires. Vérifier que les destinataires 
sélectionnés ont bien la nécessité de 
recevoir le message.

•  Imprimer les documents reçus avec 
modération.

Si vous-même ou l’une de vos connaissances 
est en possession d’anciennes photos, 
vidéos ou tout objet ayant (ou ayant eu) 
un lien avec la fédération ou l’une de ses 
associations, le siège fédéral est intéressé 
pour en prendre connaissance, dans le but 
d’alimenter ses archives.
Le siège est notamment à la recherche de : 
•  Photos ou de vidéos du spectacle qui s’est 

tenu au Palais Omnisports de Paris-Bercy 
(actuel AccorHotels Arena) le 31 Mai 1998 
à l’occasion des 100 ans de la fédération,

•  Objets (type gadgets ou goodies) à l’effigie 
des 100 ans de la fédération, 

•  Vidéos (congrès, championnats, etc.) 
d’avant-guerre.

Ces archives permettent à la fédération, 
non seulement de remplir son devoir de 
mémoire mais également d’alimenter sa 
base de données et son musée virtuel.
L’intention de la fédération étant de collecter, 
et non de déposséder, il est possible de 
prêter des documents et objets pour qu’ils 
soient numérisés ou photographiés, puis ils 
seront rendus.
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3 QUESTIONS À… PASCALE REINTEAU, 
CO-PRÉSIDENTE DE L’ASSOCIATION PARIS 2018

POUVEZ-VOUS NOUS PARLER DES GAY GAMES ? 
C’est un événement international regroupant des 
sportifs du monde entier autour de 150 compétitions 
et 36 sports. Il a été fondé par Tom Wadell, docteur 
et décathlonien américain, suite à sa participation en 
1968 aux Jeux Olympiques de Mexico. 
À l’époque, il avait identifié qu’une 
minorité d’athlètes avait fait leur coming 
out et luttait contre l’homophobie dans le 
sport. Les Gay Games ont été créés sur la 
base de trois principes : la participation 
car il suffit d’avoir 18 ans pour s’inscrire, 
l’inclusion car ces jeux sont aussi pour 
toutes les cibles (personnes en situation 
de handicap, les personnes transgenre, 
etc.) et enfin le dépassement de soi 
plutôt que la compétition. Plus de 7000 
personnes sont déjà inscrites et 80 pays représentés. 
Chaque édition se déroule tous les quatre ans et 
s’organise autour d’un programme sportif, culturel, 
festif et académique. 

La prochaine, qui sera la 10ème, aura lieu à Paris et en 
Île-de-France du 4 au 12 août sur les 55 lieux retenus 
pour l’occasion. Nous attendons entre 12 000 et  
15 000 participants et plus de 40 000 visiteurs.

QUELLES SONT LES OBJECTIFS DE CES JEUX ?
Cet événement, militant et engagé, a vocation à 
déconstruire un certain nombre de préjugés et 
stéréotypes relativement présents dans le monde 
sportif. 
L’idée est de montrer une façon de faire du sport 
basée davantage sur le jeu, le plaisir, la découverte. 
Nous sommes inscrits dans une dimension humaniste 
de la pratique sportive comme la mettent en place 
les fédérations affinitaires. Nous voulons montrer 
qu’il est possible de faire du sport ensemble et  
au-delà de nos différences. 
Un événement tourné vers la compétition exclut un 
grand nombre de personnes, alors que la majorité n’a 
pas forcément vocation à devenir des champions.
Cet événement est pour chacune et chacun, rejoignez-nous ! 

COMMENT S’INSCRIT L’ÉVÉNEMENT DANS 
L’ENSEMBLE DU MOUVEMENT SPORTIF ?
Cet événement est méconnu en France. 
Nous cherchons à le faire découvrir. Depuis la phase de 
candidature, nous sommes soutenus par l’ensemble 
des institutions publiques (ministère des sports, 
région, Ville de Paris) avec une inscription dans le 
calendrier des événements sportifs internationaux, 
et les grandes fédérations nous accompagnent dans 
l’organisation. 
Par notre présence dans le paysage sportif, nous 
sommes là pour accompagner les fédérations qui ont 
envie de faire bouger les mentalités. Libres à elles 
d’utiliser cet événement pour travailler sur ces sujets 
d’inclusion et de participation.

À titre d’exemple, la fédération française de 
danse a ouvert une section pour les couples 
de même sexe. 
À terme, nous serons amenés à disparaître et 
c’est la fédération sportive gaie et lesbienne 
qui poursuivra le travail. Avec Paris 2018 et 
les Gay Games, nous avons posé des bases 
auprès des institutions et fédérations pour 
que le sport évolue et fasse de la France une 
nation sportive pour toutes et tous.

L’IDÉE EST DE MONTRER UNE 
FAÇON DE FAIRE DU SPORT BASÉE 
DAVANTAGE SUR LE JEU, LE PLAISIR, 
LA DÉCOUVERTE. 

PLUS D’INFORMATIONS :

www.paris2018.com
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ACTUALITÉ DES RÉSEAUX SOCIAUX
La fédération publie et relaie de nombreuses informations sur les réseaux sociaux auprès de ses abonnés.
Retrouvez une sélection des principaux tweets et posts des derniers mois.

9www.

ÉCHOS
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D’ATELIERS EN FORUMS
C’est dans les beaux locaux de l’ICES (Institut Catholique 
d’Etudes Supérieures) que, dans une ambiance détendue, 
chacun s’est prêté de bonne grâce aux modes de travail 
interactifs proposés par les animateurs. 
Echanges en sous-groupes, témoignages ou autres jeux 
de rôle relevaient d’un double objectif : rester concrets et 
pragmatiques.
Regroupant les priorités de l’axe A du projet de 
développement fédéral, la thématique Promouvoir les 
activités en assurant leur développement a été abordée 
afin de donner des outils et des orientations pour la mise 
en œuvre de nombreuses actions dans 
les territoires ou auprès des activités : 
spécificité, handicap, séjours sportifs, 
promotion associative, programme 
santé, éveil de l’enfant ou activités de 
(re)mise en forme.
L’axe B du même PDF incite à 
Accompagner le développement sur le 
territoire par un positionnement fédéral 
au service du public et une démarche 
économique durable. Tisser des liens 
avec les associations, simplifier les 
tarifs pour répondre au projet social 
de la fédération, appréhender les 
enjeux des partenariats, utiliser des 
éléments de langage pour présenter 
la fédération, profiter de ses offres de 
service, s’impliquer dans Paris 2024 
etc. ont, à ce titre, fait l’objet de pistes 
de travail  proposées par les élus et le 
siège fédéral.
Enfin, communication digitale, emploi, 
formation, séjour SoLeader et sport 
sur ordonnance ont complété ce large 
éventail.

À L’AUBE DU PRINTEMPS, LES ASSISES CONSTITUENT CHAQUE ANNÉE UN TEMPS DE 
FORMATION ET D’INFORMATION POUR LES ÉLUS, NOMMÉS ET SALARIÉS DE TOUTES LES 
STRUCTURES DE LA FÉDÉRATION. 220 D’ENTRE EUX SE SONT DÉPLACÉS À LA ROCHE-
SUR-YON, FIN MARS, POUR METTRE EN PLACE LES PRIORITÉS 2018 DE SON PROJET DE 
DÉVELOPPEMENT FÉDÉRAL (PDF).

DES ASSISES 2018   
SUR LE CHEMIN VENDÉEN  
DE LA RÉUSSITE

PHILIPPE BLANC

DES TEMPS PARTICULIERS
Philippe Machu, président d’I.D. Orizon, était invité pour 
présenter sa structure, dont l’objectif est de placer l’humain 
au centre de la réflexion et de faire une force de la diversité 
des approches et des offres de ses membres. 
Amar Boudi, directeur des participants pour la France, a 
quant à lui évoqué la manifestation Paris 2018 - Gay Games 
10, jeux de la diversité sur laquelle s’appuiera le séjour 
SoLeader en août prochain.
Enfin, présidents de comités départementaux et 
responsables de commissions nationales ont bénéficié de 
temps de rencontre spécifiques, tandis qu’un organigramme/
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trombinoscope sous-titré Des professionnels au service du 
projet fédéral a illustré la nouvelle organisation fonctionnelle 
du siège, particulièrement pensée pour accompagner au 
mieux les territoires dans leur développement.

PAROLES PRÉSIDENTIELLES 
Dans ses interventions, Christian Babonneau n’a masqué ni 
ses espoirs, ni ses inquiétudes. Les premiers suscités par la 
visite de la ministre des Sports à l’occasion de la cérémonie 
des vœux, les rendez-vous avec les conseillers du président 
de la République et du premier ministre, comme la visibilité 
de la fédération à travers les événements liés à son 120ème 
anniversaire. Au rang des secondes, la santé de l’institut de 
formation Forma’, les incertitudes en matière de rentrées 
financières ou la place des fédérations affinitaires dans la 
nouvelle gouvernance du sport.
Pour le président général, la gym form’ détente, l’éveil de 
l’enfant et le programme santé sont les actions prioritaires à 
traiter avec énergie et détermination. 

FÉDÉRATION

DONNER DES OUTILS ET DES 
ORIENTATIONS POUR LA MISE EN 
ŒUVRE DE NOMBREUSES ACTIONS 
DANS LES TERRITOIRES.
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Répondant aux attentes du terrain comme aux besoins de 
notre temps, conformes aux valeurs qui fondent le projet 
éducatif et sources de développement, elles doivent être au 
cœur de l’action fédérale.
N’oubliant pas de remercier Christelle Vivier, présidente 
du comité départemental de Vendée, et à sa trentaine de 

bénévoles, pour la parfaite organisation de ces Assises, il a 
conclu ainsi celles-ci : Le projet de développement fédéral 
est un enjeu clef de cette mandature. Sa réussite engage 
notre responsabilité. C’est pourquoi je souhaite que, tous 
ensembles, nous nous mobilisions pour renforcer notre 
spécificité, favoriser l’épanouissement du plus grand 
nombre, adapter notre offre aux besoins des associations et 
des structures territoriales, renforcer notre réseau territorial, 
affirmer le positionnement de la fédération, adapter et 
asseoir notre modèle économique. 
Le chemin de la réussite sera difficile. Mais, je suis sûr que 
la passion et la volonté qui vous animent nous aideront à 
surmonter les difficultés et que ce travail collectif permettra la 
mise en œuvre des 41 actions prioritaires, pour qu’ensemble 
nous construisions la fédération de demain. 

LE PROJET DE DÉVELOPPEMENT 
FÉDÉRAL EST UN ENJEU CLEF  
DE CETTE MANDATURE. 



L’IMPORTANCE  
DES ENTRETIENS DANS LA  
GESTION DES RESSOURCES  
HUMAINES
À L’OCCASION DU CONSEIL DU TERRITOIRE QUI S’EST TENU LE 27 JANVIER AU  
SIÈGE FÉDÉRAL, LE THÈME DES ENTRETIENS AVEC LES SALARIÉS A ÉTÉ ABORDÉ AVEC 
LES PRÉSIDENTS DE COMITÉS RÉGIONAUX ET LE BUREAU DIRECTEUR DE LA FÉDÉRATION. 

Les employeurs du secteur associatif sont bien souvent 
bénévoles mais n’en sont pas moins des employeurs 
comme les autres, dépendants donc du droit commun. 
La convention collective nationale du sport a permis 
de clarifier deux statuts : celui de président et celui 
de salarié. Outre son rôle politique et décisionnaire, le 
président est employeur à part entière. 
Le salarié a, quant à lui, un lien de subordination envers 
son employeur : le président, pour exécuter les missions 
prévues dans son contrat de travail.
Le cadre juridique en vigueur peut être compliqué pour 
les deux et peut faire naître des conflits. 
Les présidents des régions ont donc été invités à être 
attentifs aux différents entretiens avec les salariés afin 
de prévenir les conflits.

L’ENTRETIEN D’EMBAUCHE
Pour qu’une embauche soit un succès pour les deux parties, 
il est primordial d’organiser un entretien. Cependant, il est 
nécessaire pour l’employeur de définir ses besoins en terme 
de compétences utiles à l’association avant d’entamer 
la procédure de recrutement (fiche de poste, détail des 
missions). 
Il peut également être intéressant de construire le contrat de 
travail en amont afin de bien connaître le cadre juridique de 
ce dernier.

L’ENTRETIEN ANNUEL
Cet entretien n’est pas une obligation légale mais est 
fortement recommandé puisqu’il permet au salarié de 
prendre conscience que son employeur se soucie de lui. 
Il peut être construit de la manière suivante : bilan général de 
l’activité du salarié / évaluation des compétences / objectifs à 
définir pour l’année en cours.

L’ENTRETIEN PROFESSIONNEL
L’employeur est tenu, au minimum tous les 2 ans, de mettre 
en place un entretien professionnel avec chaque salarié. 
C’est une obligation légale. Il est destiné à envisager les 
perspectives d’évolutions professionnelles du salarié et les 
formations qui peuvent y contribuer.
Tous ces entretiens permettent de prévenir certains conflits 
et de dénouer certaines incompréhensions. 
Même si une embauche claire est bien définie, des 
incompréhensions entre les deux parties peuvent subsister. 
Avant d’engager une action contre un salarié, il est 
conseillé aux employeurs de privilégier le dialogue et 
l’écoute. De nombreux conflits peuvent être résolus avec la 
communication.

ANNABELLE MATHIEU EN COLLABORATION AVEC ALEC ERAUD

FÉDÉRATION
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UN PANEL DE SITUATIONS LUDIQUES ISSUES 
D’ACTIVITÉS VARIÉES
Afin de répondre à la soif de mouvement de l’enfant en pleine 
construction et en plein développement, ce classeur permet 
avant tout d’agir dans une démarche active de l’enfant :
• l’inciter à chercher,
• explorer,
• tâtonner pour qu’il trouve ses propres réponses.
Développé par des professionnels de l’éveil, ce classeur 
a été conçu à partir de l’observation des jeunes enfants, 
dans le but d’accompagner leurs propres recherches et de 
solliciter, d’enrichir leur motricité au sein d’un groupe, dans 
un environnement adapté, aménagé, attrayant. 
Ces propositions, issues de diverses activités, peuvent 
évoluer. Ce ne sont pas des recettes toutes faites. Elles sont 
avant tout dépendantes des enfants, de l’environnement 
matériel, de l’encadrement, etc.

OÙ TROUVER CES FICHES ?
Le classeur est disponible en ligne sur www.dimasport.fr, 
rubrique Supports pédagogiques.

LE CLASSEUR – DE 6 ANS + D’IDÉES, FRUIT DU PARTENARIAT ENTRE DIMASPORT ET 
LA FÉDÉRATION, PROPOSE DANS LE CADRE DE L’ÉVEIL DE L’ENFANT UNE MULTITUDE 
D’ACTIVITÉS ET DE JEUX POUR L’ENCADREMENT DES ENFANTS DE 3 À 6 ANS.

– DE 6 ANS + D’IDÉES 
DIMASPORT

COMMENT UTILISER CES FICHES ?
Le classeur est divisé en sept catégories afin d’alterner et 
de sélectionner le type d’activité à pratiquer. 
Pour chaque activité, différentes propositions de situations 
sont exposées avec le but recherché, les consignes et les 
évolutions possibles.

COMMENT PROPOSER UN ENVIRONNEMENT ADAPTÉ ?
L’environnement matériel participe grandement à faciliter 
la mise en place d’activités adaptées et attrayantes pour 
l’enfant. Le matériel adéquat et approprié aux exercices est 
proposé systématiquement pour chaque activité.
Dimakid fabrique en France de l’équipement de motricité 
spécialement conçu pour favoriser le travail des encadrants. 
Les produits Dimakid sont disponibles sur www.dimasport/
dimakid. 
Grâce au partenariat avec la fédération, toutes les 
associations affiliées profitent de 15% de réduction sur une 
large sélection de produits avec le code promo HAPPYKID à 
faire figurer lors de la validation du panier.

Les activités et le ma-
tériel proposés sont 
des outils au service 
de l’épanouissement 
de l’enfant qui vont 
permettre aux enca-
drants l’organisation 
d’activités ludiques. 

L’enfant à cet âge oriente spontanément toutes 
ses activités vers le jeu, alors amusez-vous !

PLUS D’INFORMATIONS :

www.dimasport.fr



15N ° 2561   I   R E V U E  O F F I C I E L L E  D E  L A  FS C F

FÉDÉRATION



16

PAS PLUS QUE LES POLITIQUES, LES FÉDÉRATIONS SPORTIVES N’AVAIENT PRÉVU LA 
FLAMBÉE DE MAI 68, QUI MIT LA FRANCE EN FEU, PUIS EN GRÈVE GÉNÉRALE ET AU BORD 
DE LA RÉVOLUTION.

JEAN-MARIE JOUARET

Les associations et mouvements de jeunesse, eux, sont 
bien moins surpris : ils connaissaient le ras le bol de leurs 
membres et ce n’est pas le Livre blanc de la jeunesse publié 
un an auparavant qui avait arrangé les choses. 

Même s’il s’en tenait à de vagues évidences et généralités, 
même s’il oubliait beaucoup de domaines, il préparait à 
l’évidence le contournement des associations au profit de 
l’action directe de l’État.
 
La mode étant à l’occupation des locaux (usines, universités, 
etc.), les dirigeants nationaux s’installèrent donc, jour et 
nuit, dans le symbole le plus évident de la mainmise de 
l’État sur la politique jeunesse, le tout nouveau et rutilant 
foyer international d’accueil de Paris (FIAP) construit sans 
les consulter, et où ils se livrèrent à la seconde activité à la 
mode, les assemblées générales quotidiennes enfiévrées. 
La nuit, ils campaient dans le hall.
 
Et la FSCF ? Son esprit et sa gouvernance majoritairement 
sportifs la firent se tenir coite… sauf en coulisses, où, avec 
l’accord du secrétaire salarié, Robert Pringarbe (et sans 
doute de son voisin de palier, le président national Guy 
Fournet) l’adjoint aux activités culturelles prit ses quartiers 
au FIAP avec ses collègues des mouvements et associations, 
confessionnels ou non, marquant ainsi clairement l’intérêt 
de la FSCF pour les questions de jeunesse et d’éducation 
populaire.
  
Comme toutes les fédérations sportives, la fédé, uniquement 
préoccupée de son quotidien, passa donc au travers de cette 
période pourtant si importante. L’article lénifiant de Les 
Jeunes du 23 juin (malgré les événements, la saison sportive 
s’est terminée sans trop de mal) révèle que ses principales 
manifestations ont dû être annulées : gym garçons et filles, 
musique, chant choral, tennis de table, critériums du jeune 
basketteur et du jeune footballeur-athlète, judo.

LE MOIS DE MAI, 
DE L’ANNÉE DÉCIDE LA DESTINÉE  
(PROVERBE, SAGESSE PAYSANNE)

SON ESPRIT ET SA GOUVERNANCE 
MAJORITAIREMENT SPORTIFS LA 
FIRENT SE TENIR COITE…

DANIEL COHN-BENDIT, L’HOMME PAR QUI TOUT A COMMENCÉ.
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Après coup, toujours dans Les Jeunes, trois articles fleuves :  
un de l’aumônier national (Essai de réflexion à l’occasion 
des événements), une Déclaration (collective, céladonique, 
longuette et melliflue) du comité central en regard des 
événements de mai et un de Robert Pringarbe La fédération 
s’associe aux changements dans le domaine de la jeunesse.
 
L’héritage de mai 68, c’est la naissance du comité national 
des associations de Jeunesse et d’Education populaire 
(CNAJEP) et le travail commun des associations nationales, 
la reconnaissance des droits sociaux et politiques des 
étudiants et des jeunes, la libéralisation de la société (radios 
libres, remises en cause – y compris dans les familles – de 

l’autorité imposée sans concertation, les nouveaux rapports 
hommes/femmes) et un nouvel état d’esprit général.
 
Certes, rien ne changea dans l’immédiat quant à la 
gouvernance de la fédération, dont le comité central 
comprenait une majorité de notables loin des problèmes de 
la jeunesse et du terrain. 

Mais c’est de ce dernier, donc des clubs, que naquirent 
les vraies nouveautés dans les façons de faire et dans les 
activités : 10 ans après, sous la poussée des associations, 
10 commissions nationales, toutes mixtes, majoritairement 
ou 100% féminines, étaient nées. Non mai…

L’UN DES SLOGANS QUI EST RESTÉ VISIBLE SUR UN MUR SUITE À MAI 68.

FÉDÉRATION
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LE PROGRAMME SOLEADER, ASSOCIÉ AUX GAY GAMES, ÉVÉNEMENT MONDIAL QUI SE 
DÉROULE À PARIS EN AOÛT PROCHAIN (VOIR ARTICLE PAGE 8), VA PERMETTRE AUX JEUNES 
PARTICIPANTS DE S’IMMERGER AU CŒUR D’UN ÉVÉNEMENT SPORTIF INTERNATIONAL 
DE GRANDE AMPLEUR ET DE RÉFLÉCHIR À LA THÉMATIQUE DES DISCRIMINATIONS QUI 
TOUCHENT LE SPORT.

SoLeader, c’est l’engagement de la fédération qui 
contribue à accompagner la jeunesse vers la prise de 
responsabilités associatives pour en faire un formidable 
incubateur de futurs militants. 

L’événement des mondiaux de la diversité, également 
nommé Gay Games, va permettre à une trentaine de 
jeunes de s’accaparer le projet éducatif de la fédération 
afin de s’ouvrir aux autres, respecter les différences, et 
faire preuve de solidarité pour maintenir et développer 
le lien social par des comportements citoyens.

LES MONDIAUX DE LA DIVERSITÉ
Élément phare de la programmation, certains temps 
des mondiaux de la diversité vont permettre aux jeunes 
participants de découvrir un événement international 
rassemblant près de 15 000 participants. 

À ce titre, ils vivront différents temps forts dès la première 
journée. Ils prendront part à une course solidaire, 

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/soleader-2018 

CET ÉTÉ,   
PARTICIPEZ AU SÉJOUR SOLEADER

rencontreront des athlètes issus de pays ayant bénéficié 
d’un soutien financier pour pouvoir être présents, et vivront 
la cérémonie d’ouverture organisée le soir au sein du stade 
Jean Bouin, plus connu pour accueillir les matchs de rugby 
du Stade français.

Ils auront également l’occasion de participer bénévolement à 
l’organisation du tournoi de volley-ball sur une journée et de 
s’imprégner de débats et conférences qui seront organisés 
durant l’événement. Ils pourront également suivre un ciné-
débat dans une salle de cinéma parisienne.

Pour clore leur participation, une animation sur l’hôtel de ville 
est prévue. Ils auront la semaine pour préparer cet événement 
et reproduire le succès du projet mené en 2016 sur la place de 
la Victoire à Bordeaux !

LES CONFÉRENCES, DÉBATS
Situés sur la base de loisirs de Cergy, les participants auront 
l’occasion de mieux cerner leur engagement respectif au 
sein de la fédération et débattront avec des associations 
luttant contre toutes les formes de discriminations (place des 
femmes dans le sport, sexualité, représentations, etc.).

LES ACTIVITÉS SPORTIVES ET CULTURELLES
Il ne faut pas oublier qu’en cette semaine estivale, les jeunes 
sont aussi là pour profiter et partager de bons moments. 
Nécessaire, ce vivre ensemble participe indéniablement 
à la réalisation des jeunes dans de futurs projets fédéraux, 
voire dans leur implication au sein du réseau jeune Initiatives 
Dynamiques d’Avenir (IDA).

Ils auront donc la chance de pouvoir pratiquer du rafting 
sur ce lieu retenu pour l’occasion, et de profiter également 
de l’étendue d’eau pour pratiquer des sports nautiques 
ou tout simplement s’abandonner sur la plage lors des 
moments de repos.

JULIEN MARY

LES PARTICIPANTS AURONT 
L’OCCASION DE MIEUX CERNER 
LEUR ENGAGEMENT RESPECTIF  
AU SEIN DE LA FÉDÉRATION.



19N ° 2561   I   R E V U E  O F F I C I E L L E  D E  L A  FS C F

FÉDÉRATION



20

FOCUS SUR L’UN DES CLUBS LES PLUS IMPORTANTS EN OFFRE SPORTIVE DE SAINT-ETIENNE,  
QUI FÊTERA SES 100 ANS EN 2022, L’ÉTOILE DE MONTAUD.

L’ÉTOILE DE MONTAUD,  
UN CLUB EN FAVEUR  
DU SPORT POUR TOUS  
ET PAR TOUS

JOSÉPHINE LHOPITAULT EN COLLABORATION AVEC CHARLES BÉRAUD

UN CLUB MULTIDISCIPLINAIRE
Créée en 1922, L’Étoile de Montaud est un patronage comme 
bon nombre d’associations ligériennes. 

La gymnastique et le basket sont le socle d’activités qui s’est 
ouvert à d’autres disciplines au fil des années pour devenir 
un véritable club multisports. La fédération est garante de la 
multi activité au sein de L’Étoile et le projet associatif partagé 
par tous est le lien de sa longévité. 

La transmission du bénévolat et la difficulté de formation 
ont malgré tout nécessité l’ouverture au professionnalisme. 
L’apprentissage aux métiers du sport est un outil largement 
utilisé par l’association. Aujourd’hui, elle compte à son actif 
1052 adhérents dont 444 licenciés à la fédération.

UN PRÉSIDENT ENGAGÉ
En 1987, Charles Beraud intègre L’Étoile de Montaud. Il 
accepte de devenir juge en gymnastique en 1994 et prend 



la responsabilité des activités gymniques jusqu’en 2015. En 
2001, il remplace Paul Valéry à la présidence de L’Étoile, puis 
partage son titre en 2008 avec Danièle Vray, responsable de la 
section basket. 

Attentif au projet de développement de la fédération, 
Charles Beraud a le souci d’inculquer des valeurs auprès 
des adhérents, salariés et bénévoles : l’acceptation de tous, 
l’ouverture à tous les publics et le partage : si j’y suis depuis 
si longtemps, c’est que j’ai trouvé au travers de L’Étoile de 
Montaud la possibilité d’être acteur dans mon quartier, dans 
ma ville. Le quotidien de L’Étoile me permet également de 
rencontrer de belles personnes. Il insuffle à l’association des 
actions de développement durable, la recherche de qualité 
(accueil) et la transmission des expériences.

Également président de l’Office du mouvement sportif de 
Saint-Étienne de 2008 à 2015, Charles Beraud s’est vu 
remettre le prix du dirigeant 2017 par le Comité départemental 
olympique et sportif.

DÉVELOPPER DES ACTIVITÉS, PÉRENNISER LES 
DISCIPLINES GYMNIQUES
Afin d’obtenir une offre sportive multiple qui se développe en 
fonction des modes et des mutations sociétales, le projet de 
développement fédéral (PDF) de la fédération est un atout 
pour L’Étoile de Montaud dans ses objectifs : promouvoir le 
sport-santé et proposer de la multi activité.

La réforme territoriale de 2015 a projeté L’Étoile sur une autre 
dynamique, qui devrait permettre à des disciplines fédérales 
peu attractives sur le plan départemental d’être relancées au 
niveau régional.

FÉDÉRATION
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L’ACCEPTATION DE TOUS, 
L’OUVERTURE À TOUS LES 
PUBLICS ET LE PARTAGE.

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.etoiledemontaud.com

Elu référent santé à la région Auvergne-Rhône-Alpes, 
Charles Béraud est convaincu de la pertinence d’Atoutform’, 
programme santé de la fédération. 

Offrir l’opportunité aux publics, notamment aux personnes 
en situation de handicap (trisomie, autisme, etc.) de pratiquer 
une activité sportive régulière est un engagement continu 
pour l’association. Dans le cadre de cette réforme, avoir 
une gestion régionale permet de donner plus de poids et de 
pouvoir à ce projet, assure Charles Béraud.
 
Présente dans 6 gymnases de la ville, L’Étoile de Montaud 
travaille avec les institutions publiques pour déployer 
l’éducation des sports de loisirs. Son savoir-faire dans 
l’organisation de compétitions est largement reconnu. 
L’association s’est vu confier deux manifestations nationales 
en 2018 dont le National III de GRS qui se déroulera le premier 
week-end de juin à Saint-Étienne, où près de 600 gymnastes 
sont attendues.
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LA BOULE LYONNAISE 
SE RELANCE

ANNIE LAFFONT EN COLLABORATION AVEC ROGER ROSTAING

Les marins phéniciens qui ont introduit le jeu de boules sur la 
côte méditerranéenne, n’imaginaient pas qu’ils essaimeraient 
le long de la vallée du Rhône jusqu’à Lyon, au 18ème siècle. 

La boule lyonnaise se pratique à la fédération depuis 1948 selon 
les règles de la Fédération internationale du sport-boules :
• un terrain de 27,50 m x 2,50 m,
• deux équipes d’un même nombre de joueurs (quadrette, 
triplette, double et simple) dans les catégories de 3ème et 4ème 
divisions, féminines et vétérans. Les catégories jeunes et 
nationales ont disparu à la fédération, faute de participants.
 
Que l’on pointe (lancer sa boule vers le but) ou que l’on tire 
(lancer sa boule avec une course d’élan, le plus souvent pour 
chasser une boule adverse), l’objectif est d’envoyer près du 
but plus de boules que l’équipe adverse. Les boules pèsent 
plus lourd - 900 à 1100 g - et le terrain est plus grand qu’à la 
pétanque.
 
Ce sport demande adresse, souplesse, concentration, précision 
et coordination pour jeter correctement un poids d’environ 1 kg 
à 15, 16, voire 17 mètres. Il faut aussi comprendre la nature du 
terrain pour adapter son lancer, et avoir l’esprit d’équipe.

CETTE DISCIPLINE SPORTIVE DE LANCER DE BOULES GAGNE À ÊTRE MIEUX CONNUE ET 
RECONNUE. LA FÉDÉRATION VEUT LA DIVERSIFIER EN S’INTÉRESSANT À DE NOUVELLES 
PRATIQUES.

 
La commission nationale des boules lyonnaises gère 
l’organisation des compétitions nationales :
• Le championnat national qui se déroule chaque année en 
juin avec 32 équipes en 3ème et 4ème divisions, 16 en vétérans et 
16 en féminines (lesquelles jouent en doublette, alors que les 
masculins jouent en quadrette).
• La coupe nationale interclubs comprenant huit équipes de 
4 ou 5 joueurs de chaque catégorie, sélectionnées dans les 
comités pour disputer des parties en double, quadrette et 
simple. La commission souhaite créer la catégorie mixte pour 
cette compétition explique son responsable Roger Rostaing. 
Parce que les féminines manquent d’éléments tireurs, ce qui 
diminue l’intérêt de la compétition, et parce que la sélection 
préalable (seulement 2 équipes par comité) élimine beaucoup 
de bons joueurs, issus des gros comités : la mixité leur 
permettrait de participer à la Coupe.
• Le critérium national triplettes où s’affrontent spécifiquement 
des triplettes des 3ème et 4ème divisions.
 
La commission se préoccupe également de donner un nouvel 
élan à la discipline. Nous devons ramener vers nous des jeunes, 
estime Roger Rostaing. Ainsi nous envisageons d’organiser 
dans le cadre du 120ème anniversaire de la fédération une 
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PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/activites/boules 

rencontre de jeunes, issus de centres de formation de la 
délégataire (les deux fédérations entretiennent d’excellentes 
relations). Ils pratiquent une variante plus sportive, mieux 
adaptée aux jeunes joueurs. Nous réfléchissons également à 
une animation expérimentale de la pétanque.
 
La discipline devrait également évoluer en s’ouvrant davantage 
aux femmes (le nombre des affiliées – une quarantaine – est en 
augmentation) et en explorant deux axes porteurs :

• le sport adapté : la commission voudrait s’inspirer des 
résultats très intéressants obtenus avec un public en situation 
de handicap dans plusieurs associations de l’Isère.
• l’approche sport-santé : elle pourrait s’adresser par 
exemple à des personnes relevant de maladie ou d’opération. 
La boule lyonnaise est un bon support pour un travail sur la 
concentration, la souplesse ou la coordination. 

L’ancienne ligue du Lyonnais est déjà très engagée dans cette 
démarche ; cela reste à créer à l’échelle de la fédération, à 
condition de trouver des lieux (boulodromes), des animateurs, 
un financement, etc.

En 2016/2017

600

30
LICENCIÉS

ASSOCIATIONS

LES 
CHIFFRES 
CLÉS

DANS

LES LICENCIÉS LES 
PLUS NOMBREUX SONT 
PRÉSENTS EN AUVERGNE-
RHÔNE-ALPES ET PACA

CE SPORT DEMANDE ADRESSE, 
SOUPLESSE, CONCENTRATION, 
PRÉCISION ET COORDINATION.
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LA CULTURE : 
QUEL ENJEU POUR  
LA DÉMOCRATIE ?

Cette exigence démocratique, qui s’impose aujourd’hui à 
notre pays, engage tout naturellement la fédération, mais 
aussi ses structures décentralisées et ses associations 
adhérentes, à chercher des solutions pour que chacune 
et chacun d’entre nous ne soit pas qu’un consommateur, 
mais avant tout un acteur de la culture. Le CESE a 
préconisé quatre axes. 

Le premier d’entre eux est de renforcer la diversité, 
l’égalité et la participation du plus grand nombre. C’est 
celui qui est à la portée de toutes nos associations.

APPRENDRE À FAIRE AVEC POUR FAIRE ENSEMBLE
La démocratie idéale voudrait que chacun puisse 
s’exprimer librement (au sens de plus large), penser 
par lui-même, acquérir une capacité de discernement,  

un esprit critique et le désir de rencontrer l’autre 
parce qu’il est différent. Or, la démocratie moderne, 
transformée par une mobilité effrénée du monde, fait 
qu’elle doit nécessairement s’adapter en tenant compte 
des différences et des singularités. 

Et pour cela, il faut que des êtres singuliers acquièrent 
la capacité de grandir au travers de la singularité des 
autres. Ce n’est pas chose facile, mais c’est obligatoire 
pour que la société tienne debout toute seule.
Cette exigence suppose accueil et désir de rencontre 
partagés, et une grande souplesse dans l’articulation 
des caractères entre eux. Autrement dit, il faut que 
nous apprenions toutes et tous à faire avec pour faire 
ensemble… Comment ?

L’ART COMME OUTIL
Depuis les Grecs, faire avec l’art est un très bon outil, car 
l’art est un moteur extraordinaire d’émancipation pour 
mieux comprendre le monde. 

Il est capable de représenter par des images symboliques 
à la fois ce qui est pour soi, et ce qui est pour les autres.
L’art comme outil ! Voilà une grande question, et voilà la 
raison pour laquelle la fédération plaide – parallèlement 
aux activités sportives –, en faveur d’une éducation 
par l’art. Il existe une politique publique, oui… Mais, 
pour l’enrichir, la fédération propose, au travers de ses 
associations adhérentes, des pratiques artistiques en 
amateur aussi variées que le théâtre ou la danse, la 
musique ou les arts plastiques, le chant choral ou le 
cirque. 

Elle forme des animateurs bénévoles au travers de 
stages, initie la création de sections artistiques dans les 
associations et invite tout curieux d’expressions nouvelles 
à découvrir le travail de l’imaginaire.

LE CESE (CONSEIL ECONOMIQUE SOCIAL ET ENVIRONNEMENTAL) AU SEIN DUQUEL LA 
FÉDÉRATION EST REPRÉSENTÉE PAR LA COFAC (COORDINATION DES FÉDÉRATIONS ET 
ASSOCIATIONS DE CULTURE ET DE COMMUNICATION) S’EST PENCHÉ EN 2017 SUR UN 
SUJET HAUTEMENT IMPORTANT, CELUI DE LA DÉMOCRATIE CULTURELLE, UN CONCEPT 
QUI S’EST DÉVELOPPÉ FACE AU CONSTAT QUE L’ACCÈS À LA CULTURE POUR TOUS EST 
ENCORE LOIN D’ÊTRE UNE RÉALITÉ. QUEL RÔLE LA FÉDÉRATION A-T-ELLE À JOUER ?

CLAUDE SCHMIT            
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IL FAUT QUE DES ÊTRES SINGULIERS 
ACQUIÈRENT LA CAPACITÉ DE 
GRANDIR AU TRAVERS DE LA 
SINGULARITÉ DES AUTRES.

SINGULARITÉ OU UNIFORMISATION ?
Dès lors qu’il y a singularité, différences individuelles et 
différences d’expression, il devient difficile de modéliser 
autrement qu’en prenant appui sur les lieux de vie 
(village ou quartier). Et c’est là que l’on voit l’importance 
des territoires quand ce qui s’y développe est, de fait, 
singulier, différent de ce qui émerge ailleurs.

Permettre à tous ceux qui vivent sur un territoire de 
s’exprimer, de chanter, de jouer d’un instrument de 
musique, de faire du théâtre, sera un exemple de 
démocratie culturelle et fera d’un territoire tristounet un 
territoire à images variables, certes, mais tellement riche 
de créativité. Il suffit de le décider !

Et ainsi, du rejet de l’uniformisation programmée et de 
la valorisation de la différence, naîtra l’envie d’échanger 
entre territoires. 
De cette envie naîtront des richesses et une fierté, celle 
d’avoir retrouvé la singularité d’une culture locale et d’avoir 
permis à chacun d’exprimer ce qu’il est, avec sa passion.

ACTIVITÉS
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UN CONCERT D’EXCEPTION 
POUR LE 120ème ANNIVERSAIRE  

DE LA FÉDÉRATION

JOSÉPHINE LHOPITAULT

Le 23 juin prochain, un grand concert-événement aura 
lieu dans un lieu prestigieux de la capitale : l’église de la 
Madeleine. 

Organisée par la fédération et son comité Ile-de-France, 
cette manifestation regroupera près de 200 choristes 
venus de toute la France et de 
l’étranger. Ils interpréteront l’œuvre 
majeure de la légende de la musique 
classique, le Requiem de Wolfgang 
Amadeus Mozart. 

Accompagnés par l’ensemble pari-
sien Appassionato composé de 50 
musiciens, et par 4 solistes profes-
sionnels, ils seront sous la direction 
de Damien Sorraing. 
La première partie sera quant à 
elle assurée par l’OBFP (Orchestre  
Batterie Fanfare de Paris), dirigé par  
Jean-Jacques Caplier.

UN CHEF D’ORCHESTRE  
AUX COMMANDES
Formé au conservatoire de Bayonne, 
Damien Sorraing a plus de 12 ans de 
carrière musicale à son actif. 
Il travaille essentiellement en 
France où il dirige pas moins de six 
chorales et orchestres dont, pendant 
un temps, l’Ensemble orchestral de 
Bordeaux, et travaille également à l’étranger, dans la ville 
de Vienne en Autriche. 

Administrateur de l’Institut français d’art choral et 
professeur associé de chant choral au conservatoire 
Salve Regina de Kinshasa au Congo, il est aussi membre 
de la Commission nationale des pratiques artistiques et 
culturelles de la fédération. Son engagement permet de 
favoriser la formation vocale dans les associations affiliées, 
et promeut l’accès de tous les publics au chant choral.

UN ENSEMBLE MUSICAL PARISIEN MIS À L’HONNEUR
Appassionato, c’est son nom. Fondé par Mathieu Herzog, 
ancien altiste reconnu à l’international, cet ensemble 
musical restitue les plus grandes œuvres symphoniques 
en s’appuyant sur les qualités d’un orchestre de chambre 
afin de leur donner une nouvelle vision et accessibilité. 

Appassionato, c’est un moment de 
grâce, comme la musique le mérite 
et comme elle seule peut en offrir1 
souligne le journaliste François 
Delétraz du Figaro Magazine.

COMMENT Y ASSISTER  
ET POUR QUEL BUDGET ?
Ouvert à toutes et à tous, les 
informations pratiques et la 
billetterie sont d’ores et déjà 
disponibles pour venir assister à 
cet événement unique, soutenu par 
le Crédit Mutuel. 

Les places, 22€ pour les licenciés 
affiliés à la FSCF, les enfants, 
étudiants et demandeurs d’emplois, 
et 30€ pour les pleins tarifs, sont à 
réserver dès maintenant sur le site 
internet de la fédération ! 

Il est également possible de soutenir 
cet évènement via la plateforme Ulule.

1 www.lefigaro.fr/musique/2016/05/07/03006-20160507ART-
FIG00043-appassionato-la-musique-a-portee-de-main.php

EN CETTE ANNÉE 2018, LA FÉDÉRATION A DÉCIDÉ DE METTRE LES PETITS PLATS DANS LES 
GRANDS POUR CÉLÉBRER SES 120 ANS D’EXISTENCE.

PLUS D’INFORMATIONS : 

• www.fscf.asso.fr/concert-du-120eme-anniversaire-fscf 
• Plateforme Ulule : https://fr.ulule.com/concert-120-ans/
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COMMISSION NATIONALE 
DE FORMATION (CNF) : 
AU SERVICE DES ACTIVITÉS 
ET DES TERRITOIRES

ANNIE LAFFONT EN COLLABORATION AVEC ANNE-MARIE LEMOINE

MIEUX FORMER LES ANIMATEURS ET LES DIRIGEANTS DE LA FÉDÉRATION : 
LA CNF S’ATTACHE À ENRICHIR ET À DIVERSIFIER LES CURSUS.  

Il faut aussi accompagner les nouveaux (ou futurs) 
dirigeants des CD et CR dans leur missions. Des pistes 
de formation sont à l’étude pour susciter des vocations, 
et donner envie de s’engager dans l’associatif.

UN RÔLE DE COORDINATION
La CNF est composée de référents formation de chaque 
commission nationale, ainsi que de représentants 
des territoires. Il est important que ces deux acteurs 
collaborent et travaillent ensemble, pour répondre 
au mieux aux besoins des associations en termes de 
formation. Il en va souvent du développement des activités 
sur les territoires.

TROUVER DES PASSERELLES
Depuis sa création, l’institut Forma’ est en charge des 
formations professionnelles. C’est ainsi qu’un certain 
nombre d’animateurs ayant débuté par la formation 
fédérale ont pu poursuivre un parcours professionnel à 
travers les cursus proposés. 

Même si les missions premières de Forma’ restent 
les formations professionnelles, les compétences des 
ressources humaines de l’institut représentent des 
atouts dans la formation fédérale et notamment dans 
l’élaboration de celle-ci (par exemple, l’écriture des 
référentiels). 

C’est pourquoi leur présence est aussi importante au sein 
de la CNF. 

La commission nationale de formation est responsable 
et garante de la mise en œuvre de la politique fédérale 
déclinée dans le projet de développement fédéral. 

Elle est également force de proposition auprès du comité 
directeur en matière de formation. Pour remplir sa mission, 
ce groupe doit être à l’écoute des besoins des territoires 
et des activités pour ensuite construire, coordonner les 
formations nécessaires pour la réalisation de leurs actions.

LES FORMATIONS D’ANIMATEURS
Après avoir revu le cursus du Brevet d’animateur fédéral 
(BAF) pour la mandature actuelle, la CNF va se pencher sur 
les différentes possibilités après l’obtention du BAF, comme 
par exemple la formation des futurs formateurs. 
Définir un cadre commun malgré les différences d’exigences 
et de contraintes émanant des diverses commissions 
d’activités, est un des défis que doit relever la CNF. 

Pour le réaliser, il est important de définir les compétences 
qu’il faut faire acquérir aux bénévoles, pour accomplir au 
mieux leur mission.

LES FORMATIONS DE DIRIGEANTS
Le séminaire d’accompagnement à la prise de responsabilité 
fédérale existe depuis plusieurs années. 
La CNF va également s’attacher à enrichir le cursus de 
formation de dirigeants. 

C’est une formation nationale qui s’adresse à des personnes 
déjà en responsabilités tant politiques (élu d’association, 
comité départemental (CD), comité régional (CR) que 
techniques (membre d’une commission).

La CNF a en projet une formation de découverte de la vie 
associative qui sera un outil au service des associations, 
pour permettre de faire découvrir le fonctionnement 
associatif à ses adhérents. 

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fscf.asso.fr/univers/formations
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DÉFINIR LES COMPÉTENCES  
QU’IL FAUT FAIRE ACQUÉRIR  
AUX BÉNÉVOLES, POUR ACCOMPLIR 
AU MIEUX LEUR MISSION.
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LA FORMATION  
PROFESSIONNELLE 
ENTRE À L’UNIVERSITÉ

L’Ifepsa est un établissement d’enseignement supérieur 
privé (Université catholique de l’Ouest) qui propose 
licence STAPS et masters aux jeunes passionnés de 
pratiques physiques et sportives.
 
Jugeant que les étudiants de la filière STAPS seraient 
mieux armés pour trouver un emploi s’ils pouvaient 
enrichir leur cursus d’un diplôme professionnel, l’Ifepsa 
s’est rapproché en 2010 de Forma’, l’institut de formation 
professionnelle de la fédération. Le partenariat mis en 
place permet aux étudiants de préparer le CQP (certificat 
de qualification professionnelle) Animateur de loisir 
sportif dès la première année de licence (L1).

FORMA’ ET L’IFEPSA (INSTITUT DE FORMATION EN ÉDUCATION PHYSIQUE ET SPORTIVE D’ANGERS) 
ONT MIS EN PLACE DEPUIS BIENTÔT UNE DIZAINE D’ANNÉES UN PARTENARIAT QUI PERMET 
D’INTÉGRER LA FORMATION PROFESSIONNELLE AU CURSUS UNIVERSITAIRE.

 
Comme l’explique Guillaume Garreau, directeur de 
Forma’, un enseignement de pédagogie pratique a été 
intégré au cursus du premier semestre, la deuxième 
semaine se faisant par choix, en juin, pour ceux qui 
désirent aller au bout de la formation. Philippe Mathé, 
directeur de l’Ifepsa, enchaîne : Le CQP permet aux 
étudiants de travailler dès la fin de leur première année 
de licence (L1) et d’enrichir leur CV.
 
Cependant, la licence STAPS n’est pas adaptée à tous. 
Partant du constat qu’environ 1/4 des inscrits en L1 
était en situation d’échec, et pour ne pas les laisser 
sur le carreau, l’Ifepsa a enchaîné l’année suivante sur 

ANNIE LAFFONT EN COLLABORATION AVEC ROMAIN BOBINET, PHILIPPE MATHÉ ET GUILLAUME GARREAU
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LE CQP PERMET AUX ÉTUDIANTS 
DE TRAVAILLER DÈS LA FIN 
DE LEUR PREMIÈRE ANNÉE DE 
LICENCE (L1) ET D’ENRICHIR 
LEUR CV.

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.institut-forma.fr
www.ifepsa.org

un nouveau partenariat avec Forma’ : la mise en place 
du BPJEPS Activités Physique pour Tous (APT). Cette 
formation professionnelle est adaptée aux étudiants qui 
veulent rester dans l’univers du sport. Ce brevet - moins 
théorique que la licence STAPS - permet d’être très vite 
opérationnel face à un public.
 
Pour certains, c’est un vrai choix d’orientation en fin 
de L1. Pour d’autres, cette année de transition permet 
à l’étudiant d’acquérir une maturité personnelle et 
professionnelle.

En fin de formation, les 2/3 s’insèrent quasi 
immédiatement ou bien trouvent une nouvelle motivation 
pour revenir mieux armés dans le cursus universitaire 
STAPS, à moins qu’ils n’enchaînent sur un nouveau 
cursus pour lequel ils ont acquis des compétences et 
de la maturité. 
Pour exemple, un étudiant déjà inscrit en CQP a raté de 
très peu sa licence. Le BPJEPS lui a permis d’acquérir 
une compétence différente, et il a pu enchaîner sur un 
projet qui lui convenait davantage que la licence STAPS, 
en l’occurrence une licence Métiers du sport.

pour valoriser leur profil, leur montrer qu’ils n’ont pas  
« rien acquis » et qu’ils ont des compétences pour accéder 
à ce métier.  À 19-20 ans, la notion d’échec est très relative.   
Avantage notable, cette formation permet aussi de 
conserver le statut d’étudiant.
 
Établir des passerelles entre formation universitaire et 
formation professionnelle était assez novateur à l’époque, 
mais la démarche a fait ses preuves et commence à être 
bien comprise. 
En 2017, une centaine d’étudiants se sont inscrits au CQP 
(sur 240 primants) et 18 stagiaires ont suivi le BPJEPS 
Forma’-IFEPSA. 

Une nouveauté aura lieu l’année prochaine : les étudiants 
pourront s’inscrire en licence 1 Access, c’est-à-dire 
suivre d’emblée un double cursus L1-BPJEPS.

La maman de Geoffrey, titulaire d’un CQP 
IFEPSA et d’un BPJEPS IFEPSA :

Vous avez su voir en Geoffrey des compétences 
plus pratiques que théoriques. Il a vécu cette 
année comme une année charnière, et de façon 
très positive, durant laquelle il a pu mûrir 
son projet étudiant, découvrir ses capacités 
professionnelles chez un employeur et mettre 
en place son projet dans le handisport qui lui 
tenait à cœur.

Les étudiants, dont certains arrivent dans cette 
formation avec des doutes sur leur parcours, 
se révélent et s’épanouissent. Tout ceci, grâce 
au professionnalisme de Forma’ et de l’Ifepsa. 

 
Romain Bobinet, coordinateur Forma’, travaille au 
sein de l’Ifepsa avec les étudiants-stagiaires. Ils vivent 
une période de transition difficile, avec un sentiment 
d’échec sur une ou deux années. Nous leur proposons 
de prendre le temps de s’orienter et de construire un 
vrai projet professionnel. Nous refaisons l’état des lieux 
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LE FONJEP,
UN LEVIER POUR LES PROJETS 
DE JEUNESSE ET D’ÉDUCATION 
POPULAIRE

JULIEN MARY

LE DISPOSITIF FONJEP (FONDS DE COOPÉRATION DE LA JEUNESSE ET DE L’ÉDUCATION 
POPULAIRE) PERMET DE FINANCER DES POSTES AU SEIN DES ASSOCIATIONS ET N’EST 
PAS RÉSERVÉ AUX SEULES STRUCTURES TERRITORIALES. IL CONCERNE ÉGALEMENT 
LES ASSOCIATIONS LOCALES AGRÉÉES JEUNESSE ET ÉDUCATION POPULAIRE. C’EST 
D’AILLEURS VRAI POUR 74% DES CAS DE FINANCEMENT.

Le Fonjep est un organisme cogéré par l’État, les 
collectivités et les associations depuis 1964. 

La fédération siège depuis plusieurs années au sein de 
son conseil d’administration par l’intermédiaire d’Anne 
Cordier, vice-présidente de la fédération.
 
Véritable pôle de ressources, il a pour mission de 
renforcer le développement des projets associatifs de 
jeunesse et d’éducation populaire. Pour atteindre cet 
objectif, le Fonjep articule cinq grands axes de travail :
•  Développer le dialogue et la coopération entre acteurs 

du secteur, 
•  Faciliter le déploiement des projets associatifs, 
•  Soutenir la solidarité internationale,
•  Encourager l’innovation sociale,
•  Conserver et valoriser la mémoire du secteur.

LES POSTES FONJEP
Un poste Fonjep désigne, au sein d’une association de 
jeunesse et d’éducation populaire, un emploi de salarié 
permanent qualifié dont le coût fait l’objet d’un cofinancement 
des services de l’État et parfois des collectivités, parce qu’il 
est nécessaire au développement du projet de l’association.

Les postes Fonjep font ainsi partie des moyens qui 
permettent aux associations de jeunesse et d’éducation 
populaire de construire des réponses aux besoins sociaux. 

Ils viennent essentiellement en appui des projets 
associatifs liés aux loisirs et à l’enfance, à l’action sociale 
et à la culture, mais aussi à l’information jeunesse, la 
formation, le logement des jeunes, au sport de plein air, à 
l’environnement, à la santé, etc.

RENFORCER LE DÉVELOPPEMENT 
DES PROJETS ASSOCIATIFS DE 
JEUNESSE ET D’ÉDUCATION 
POPULAIRE.

INTÉRÊT POUR LES ASSOCIATIONS ET DISPOSITIONS 
PRATIQUES
L’intérêt pour l’association se traduit à différents niveaux. 
Il permet de mettre en place des conventions sur plusieurs 
années (3 ans) favorables au développement des projets tout 
en visant la montée en compétences des salariés financés. 
Les fonds sont quant à eux versés régulièrement tout au 
long de l’année pour un meilleur contrôle des trésoreries des 
associations.

Au total, un poste Fonjep permet à une association de bénéficier 
d’une aide sur l’année de 7164 € pour un poste à temps plein. 
Les demandes de subvention sont à adresser au service 
administratif du niveau territorial compétent en fonction du 
rayonnement de l’association dont l’action est financée.

PLUS D’INFORMATIONS : 

www.fonjep.org
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Créée en 1898, la Fédération Sportive et Culturelle de France (FSCF) est ouverte à tous sans distinction, dans le respect 
des idées, des possibilités et des particularités de chacun. Reconnue d’utilité publique, elle défend un projet éducatif basé 
sur des valeurs universelles et humanistes. La FSCF met un point d’honneur à la formation de bénévoles mais aussi de 
professionnels (Brevet Fédéraux, BAFA/ BAFD, BPJEPS, etc.).

Forte de ses 220 000 licenciés et 1 500 associations affiliées, la FSCF propose des activités innovantes dans les domaines 
sportifs, culturels et socio-éducatifs. Elle encourage l’accès à la pratique d’une activité sous toutes ses formes : initia-
tion, découverte, loisir ou compétition. Afin d’illustrer sa capacité à mobiliser et à développer le sport pour tous, la FSCF 
organise de nombreuses compétitions, manifestations et autres rencontres, toutes placées sous le signe des valeurs qui 
l’animent.

LA FÉDÉRATION 
SPORTIVE 
ET CULTURELLE 
DE FRANCE

ABONNEZ-VOUS !

JE M’ABONNE AU MAGAZINE LES JEUNES POUR 1 AN (4 NUMÉROS PAR AN + 1 NUMÉRO HORS SÉRIE) AU 
TARIF DE 15 € ET JOINS MON RÈGLEMENT PAR CHÈQUE BANCAIRE OU POSTAL À L’ORDRE DE LA FSCF.

Nom : ............................................................................................................................................................................................

Prénom : ......................................................................................................................................................................................

Association : ................................................................................................................................................................................

Adresse : ......................................................................................................................................................................................

Code postal : .........................................Ville : .............................................................................................................................

Téléphone : ..........................................................…………………………………………………………………………………………………………………

Paraît 5 fois par an / prix au numéro : 4 euros
Coupon à découper ou à photocopier et à renvoyer 
accompagné de votre règlement à : 
Fédération Sportive et Culturelle de France
Service Abonnement Les Jeunes
22 rue Oberkampf  75011 Paris
Fiche inscription à télécharger 
sur le site de la fédération : www.fscf.asso.fr

Fait à : ................................. Le : ........................………

Signature + Cachet

1 AN 
5 NUMÉROS

15€
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PREMIÈRE ÉTAPE (1898-1903) :  
ISSY-LES-MOULINEAUX – BOULEVARD SAINT-GERMAIN
Départ donné le 24 juillet 1903 par Paul Michaux. 
Trois équipes (gymnastique, musique et préparation 
militaire) sont regroupées sous l’appellation Union 
des sociétés de gymnastique et d’instruction militaire 
des patronages et œuvres de jeunesse de France puis 
Fédération des sociétés catholiques de gymnastique en 
1901 où elle accueille le football. Paul Michaux est secondé 
par François Hébrard.

DEUXIÈME ÉTAPE (1903-1914) : PLACE SAINT-
THOMAS D’AQUIN – ROME – NANCY – ROUBAIX
Nouvelles équipes : course à pied (1903), cross et 
athlétisme (1904). Nouveau siège et nouveau nom (1905) :  
la Fédération gymnastique et sportive des patronages 
de France édite son organe de presse, Les Jeunes. 
Concours international de gymnastique à Rome (1906). 

LA GRANDE BOUCLE 

FÉDÉRALE

GILLES MOUREY

PAR ANALOGIE AVEC LE TOUR DE FRANCE CYCLISTE, CE TEXTE PRÉSENTE UNE HISTOIRE 
DE LA FÉDÉRATION PAR ÉTAPES DE LONGUEURS INÉGALES AVEC SES LIEUX TYPIQUES, 
SES PARCOURS PARTICULIERS, SES PERSONNAGES MARQUANTS ET SES ÉVÉNEMENTS 
SPÉCIFIQUES. LE STYLE TÉLÉGRAPHIQUE CHOISI PAR L’AUTEUR EST DESTINÉ À INCITER 
LE LECTEUR À APPROFONDIR LE RÉCIT PAR DES RECHERCHES PERSONNELLES.

Hippolyte Debroise premier martyr fédéral à Dugny  
(8 juin 1907). Nancy (1907, 1911). Le 11 juillet 1911, à 
Roubaix, 50 000 spectateurs et 8 000 gymnastes mais 
aussi 3 000 opposants anticléricaux et 400 gendarmes. 
Création de l’UIOCEP (aujourd’hui FICEP) à Nancy.

TROISIÈME ÉTAPE (1914-1918) :  
ROANNE – ÉCURIE (PAS-DE-CALAIS)
Attaque d’un défilé par la police à Roanne (12 juillet 1914). 
Charles Simon disparaît (1915), remplacé par Henri 
Delaunay qui lui dédie la Coupe de France de football. 
Vingt-six-mille adhérents tombés au champ d’honneur, 
plus 60 000 blessés pendant la guerre 1914-1918.

QUATRIÈME ÉTAPE (1918-1940) :  
METZ – CHAMPS DE MARS – ALGER
Armand Thibaudeau prend la relève. Accueil de l’Avant-
Garde du Rhin (1919). Beaucoup de déplacements hors-
frontières : Liège et Maribor (1920), Brno (1922), Prague 

LE SIÈGE DE LA FÉDÉRATION EN 1905 SITUÉ AU 5 PLACE SAINT-THOMAS D’ACQUIN À PARIS



35N ° 2561   I   R E V U E  O F F I C I E L L E  D E  L A  FS C F

(1929), Anvers (1930), Vienne (1936), Liège (1939) et Alger (1930). 
Décès de Paul Michaux et fête du 25e anniversaire (1923). La 
fédération est à l’initiative de l’assurance sportive en 1924 
et du certificat médical en 1930. 

Chant fédéral écrit par le R.P. Bellouard, mis en musique 
par Gabriel Defrance (1932). Reconnaissance d’utilité 
publique (1932). Gabriel Maucurier préside la commission 
de gymnastique masculine (1929). En 1936, aux J.O. de 
Berlin, le tiers de l’équipe de France est issu de la FGSPF.

CINQUIÈME ÉTAPE (1940-1947) : LYON (ZONE LIBRE)
Accueil du Rayon sportif féminin piloté par Eugénie 
Duisit et Marie-Thérèse Eyquem. Titre provisoire (Union 
gymnique et sportive des patronages de France) de 1942 
à 1945. Changement de nom pour devenir Fédération 
sportive de France en 1947.

SIXIÈME ÉTAPE (1947-1968) :  
PLACE SAINT-THOMAS D’AQUIN - CERNUSCHI
Robert Hervet raconte les 50 premières années de la 
fédération (1948). Réception délégation fédérale à l’Élysée 
(1948). Soixantenaire aux Champs-Élysées (1958). 

Deux avocats se succèdent à la présidence : Gilbert 
Olivier (1956), Guy Fournet (1965). Robert Pringarbe 
devient secrétaire général (1954) assisté de Gérard 
Lollier (1960) puis de Jean-Marie Jouaret (1965). Andrée 
de Saint-Julien devient vice-présidente (1961). Le concile 
Vatican II entraîne des modifications importantes dans 
les relations avec le clergé.  En 1968, nouveau nom 
(Fédération sportive et culturelle de France) et nouveau 
siège (rue Cernuschi).
Repos jusqu’aux étapes suivantes !

ACTIONS

RÉCEPTION DE LA DÉLÉGATION FÉDÉRALE À L’ÉLYSÉE EN 1958

LA FÉDÉRATION EST À 
L’INITIATIVE DE L’ASSURANCE 
SPORTIVE EN 1924 ET DU 
CERTIFICAT MÉDICAL EN 1930.




